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REVUE MILITAIRE SUISSE
N° 13. Lausanne, le 26 Juin 1876. XXle Annee.

Sommaire. — Avis ä nos abonnes. — Instruction sur le tir au but
et estimation des distances (Suile et fitiM — Societe federale
d'assurances sur les chevaux. — Circulaires officielles. — Nouvelles

et chronique.

AVIS A NOS ABONNES
La Societe federale des officiers, section vaudoise, ayant

decide, dans ses assemblees generales des 2"2 aoüt 1875 au Sentier
et 19 fevrier 1876 ä Lausanne, de demander la publication aussi
prompte que possible des nouvelles lois, ordonnances, etc., de
l'organisation militaire de 1874, la Revue militaire suisse s'est
chargee, en attendant un recueil officiel, de pourvoir momentanement

ä la lacune signalee. II en est rösulte une brochure de
plus de 300 pages, sous le titre : Nouvelle Organisation mililaire
suisse. Collection de pieces officielles., qui a ete adressee avec notre
dernier numero, ou ä pari, ä tous nos abonnes de l'interieur
de la Suisse, moyennant un Supplement de 1 fr. 50, que nous
prenons en remboursement sur les abonnes qui n'ont pas refuse
lachte brochure. Nos Schanges la reeoivent gratis.

Nos abonnes de Tetranger pourront aussi Tobtenir moyennant
demande affranchie, aecompagnee d'une valeur de fr. 2. Quelques

exemplaires seront mis cn vente, äla librairie Rouge et
Dubois, ä Lausanne, au prix de 3 francs.

TIR AU BUT ET ESTIMATION DES DISTANCES

(Suite et fin.)
71. On entend par vitesse le nombre de coups qu'un homme tire-

rait en une minute en prenant la moyenne, par exemple :

63 hommes tirent en 27" 318 coups
318 X 60 ,.n\ itesse 10,9.
65 X 27

Les rösultats se calculent avec fractions decimales.
72. L'effet utile se calcule d'apres le nombre de touchös que 100

hommes auraient obtenus dans une minute, s'ils avaient tirö avec la
precision et Ia vitesse de la subdivision dont on calcule l'effet. D'apres
l'exemple donnö plus haut avaient tire :

65 hommes en 27" 232 touches,
effet utile de 100 hommes en 60 secondes

252X100X60 ¦ i——-—== 861 ou plus simplement
DO "T" Z i

79 X 10,9 861, par consöquent les pour cent multiplies par la
vitesse.
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On portera sur les tabelles les pour cent et les effets utiles en encre
rouge.

73. On portera aux observations les causes qui auront influe sur le
tir, comme par exemple dans les feux de salves : « Temps calme, la
fumee reste et empeche la rapidite du tir. »

74. Les resultats des compagnies seront reunis sur une seule
formule pour composer le resultat recapitulatif du bataillon. On calculera
de nouveau les pour cent, la vitesse et l'effet utile; la duree des feux
de salves sera comptöe d'apres la moyenne.

IV. TIR D'INSTRUCTION.

75. On choisira dans les ecoles de recrues les quinze meilleurs
tireurs de chaque compagnie, pour leur faire tirer comme instruction
a de grandes distances.

On prendra pour cet exercice par exemple la distance de 800
mötres. But: 3 cibles de colonnes placees les unes derriere les autres,
celle du milieu a 800 metres, les autres ä une distance de 27 metres
devant et derriere.

On fera en premier lieu tirer des coups d'essai par des tireurs
designes pour cela, afin qu'ils puissent indiquer la quantite d'elevation
ä employer et le point de mire. Ensuite tous tirent.

3 coups en tirailleurs en pointant avec soin,
3 » de salves commandes lentement.
On notera les resultats de chaque feu separement.
Dans le rapport sur ce tir, on indiquera, outre l'etat atmosphöri-

que, une courte description de l'exercice, etc. :

Hommes. Coups. Touchös dans Total. Pour cent.
1. 1

2. \ Paroi.
3. j

On fera bien de faire tirer cet exercice dans la position ä terre, avec
Tarme appuyöe.

Le mieux sera de construire ä cet effet une jetee de terre, qui doit
etre d'environ un 4/s mötre de hauteur, la crosse venant assez bas
dans Tencrossement, ä cause de la grande elevation de la hausse. On
fera avancer le fusil jusqu'ä ce qu'il repose pres de l'anneau du
milieu.

On prendra pour cet exercice sur Texcedant de 5 % des munitions
accordees aux tirs ä conditions.

V. EXERCICES SPECIAUX DES CARARINIERS.

76. Le surplus de cartouches accordees aux carabiniers sera
employe, apres qu'ils auront accompli leurs tirs ä conditions, a leur
donner une instruction plus etendue dans le tir et cela de la maniere
suivante :

Aux grandes distances.
Sur des buts de petites dimensions et si possible aussi sur des

cibles disparaissantes.
Il sera fait un rapport special sur ces exercices.
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VI. ETAT DES MUNITIONS ET CE QUI LES CONCERNE.

77. A la fin des öcoles et des cours, il sera dresse un rapport
reglementaire des munitions. L'emploi doit concorder avec la recapitulation

des rösultats de tir et ötre porte aux rubriques de chaque espece
de feu :

Tirs individuels Cartouches.
Tirs de vitesse »
Tirs de salves »

Tirs de tirailleurs »

Tirs d'instruction »

Tirs speciaux des carabiniers »

Coups de contröle et d'essai »

Total, Cartouches.
Les munitions restantes sont döposöes k la disposition de

Tadministration du materiel fedöral des guerres; les douilles rassemblees
sont pesees et envoyöes dans les caisses de cartouches vides, avec un
bordereau du poids net, franco, au laboratoire federal, ä Thoune.

II
Estimation des distances.

78. La connaissance aussi exaete que possible de la distance qui
nous söpare de Tobjet que Ton veut atteindre est une des conditions
les plus essentielles pour obtenir des resultats de tir. Lorsque
Thomme a compris, apres qu'on lui a fait voir la trajectoire du projectile,

de quelle maniere celle-ci decrit une courbe qui, pour atteindre
le meme but, s'öleve a mesure que la distance augmente; comment
la partie de la trajectoire qui compte comme action et forme la zone
dangereuse est diminuee avec l'augmentation des distances, il aura
pu se rendre compte de l'importance de cette connaissance.

Dans le tir d'instruction, le but k atteindre, la cible, est placee dans
la regle aune distance connue etmesuree; devant Tennemi, par contre,

les distances sont la plupart du temps inconnues et ne peuvent
ordinairement etre donnees que par le jugement. Si par consequent
le soldat en campagne doit faire usage de son habilete dans le tir, il
faut qu'il soit en etat d'eslimer les distances qui le separent des objets
sur lesquels il doit viser, qu'il puisse faire celte eslimation d'une
maniere rapide et süre et faire un bon emploi de sa hausse ou savoir
trouver son point de mire.

79. L'art d'appröcier les distances exaetement est aussi difficile
qu'il est important; ce n'est que par le moyen d'une longue pratique
que Ton peut arriver k des resultats qui sont k peine sufnsants.

On joindra, des le döbut, des exercices d'estimation des distances
aux exercices de tir, afin que les hommes se familiarisent suffisamment

avec les bases principales du tir et qu'ils puissent en faire
l'application.

II ne sera cependant possible d'atteindre le degrö necessaire
d'instruction qu'autant qu'on saisira toutes les occasions qui se presenteront,

pour les employer k l'estimation des distances, comme par
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exemple dans une marche pour aller k la place de tir ou en revenir,
l'emploi du service de süretö en campagne.

80! On aura tout spöcialement ögard ä l'emploi pour l'estimation
des distances, dans l'occupation d'une posilion, en couvranlles flancs,
dans les avant-posles, etc., de points döterminös sur le terrain visi-
bles a Toeil, et autant que possible de les mesurer au pas; au besoin
on designera quelques dislances marquöes par une grosse pierre, une
branche d'arbre, ele, ces points servironl de reperes pour appröcier
la dislance dans le combat.

EXERCICES PREPARATOIRES.

Mesure des distances au pas.
81. On fera mesurer exaetement des dislances de 100 mötres k

plusieurs reprises par chaque homme, afin qu'il apprenne k connaitre
la longueur de son pas, le nombre de pas qu'il emploie pour parcourir

100 mölres el qu'il devienne capable par la suite de mesurer lui-
möme au moyen du pas. On fera ensorte que les hommes ne se sui-
vent pas de trop prös, afin que chacun puisse conserver son pas ha-
bituel et ne soit pas lente de suivre celui d'un camarade.

On fera ensuite mesurer d'une fois une distance plus grande, 3 a

400 mölres, alin de pouvoir par ce moyen donner plus de confiance
dans le resullat, que chaque homme devra noter et dont il devra se
souvenir.

Observations ä diverses distances de cent en cent metres.
82. On placera surun lerrain platou lögerement ondulö, un homme

k chaque distance de cent mötres, jusqu'ä la distance de 500 metres;
ces hommes seront munis de tout leur equipement et armement. Ils
seront places de maniöre k ne pas se masquer les uns les autres. Ces
hommes prendront d'abord la position de Tarme au pied, ils feront
front contre la troupe, et Ton pourra plus tard leur faire prendre la
posilion a genoux, faire le maniement d'armes, des conversions, les
faire marcher de flanc, etc.

On avertira les hommes a instruire qu'ils aient ä graver dans leur
memoire la maniere dont les objets se raecourcissent de cenlaine en
centaine de mötres et en möme temps qu'il observent avec attention
les hommes placös devant eux et qu'ils se rendent compte quelles
parties du corps, de l'öquipement et de l'armement sont visibles soit
en place, soit en mouvement et comment ils se presentent a la vue.

On fera ressorlir a ceU,e occasion les causes qui ont une infiuence
sur Toptique.

Eclairage et coideur.
83. Lorsque les objets sont fortement öclairös, ils se voient mieux

et par consöquent ils paraissent plus pres; si ces objets sont sombres,
ils paraissent plus eloignös.

Une lumiere irröguliere, avec lignes lumineuses, rend difficile
l'observation. La couleur du fond sur lequel Tobjel se detache est ögalement

k considerer.
Un objet sombre se detachera bien sur un fond eclaire et vice-

versa un objet eclaire paraitra distinclement sur un fond sombre; la
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distance paraitra plus courle que si Tobjet el le fond sont de la meine
couleur, dans quel cas les contours de ce dernier disparaissent.

Etat de l'atmosphere.
84. Lorsque l'atmosphere est claire, fraiche, les objets se dislinguent

mieux; avant un orage les objets paraissent rapproches, par
conlre ils paraissent eloignös lorsque l'air est chargö de vapeurs.

Illusions d'optique.
83. De haut en bas, on estime facilement trop prös; dans le cas

contraire trop loin. Sur une grande plaine unie, surtout si eile est
d'une couleur uniforme, oii l'ceil n'a point de points intermödaires,
— ä travers une nappe d'eau, un champ de neige, champ de blö, une
prairie, — on estime ordinairement Irop pres.

11 en est de meine lorsqu'on estime par dessus un terrain coupe ou
par dessus des objets qui fönt disparaitre l'espace qui separe du poinl
k estimer.

Grosscur de l'objet.
86. En estimant k des distances un peu grandes sur des hommes

Ires grands ou trös petits, on commet des erreurs. II est a distinguer
si Ton esliine sur im homme isolö ou sur une subdivision, si
Tennemi est couvert en partie ou a peu prös complötement; cela peut
dans le dernier cas occasionner, suivant la nature du terrain, des
difficultes pour l'estimation.

87. II ne peut pas ötre fixö de regle qui s'applique a chaque vue;
c'est a chacun en parliculier qu'il appartient de faire ses observations
aux diverses distances selon ses yeux et la force de sa vue.

88. Exemple d'observation pour une bonne vue et par une lumiere
favorable :

100'\ Toutes les parlies du corps et les piöces d'öquipement sont
bien visibles. On peut compter les boulons d'uniforme.

200m. La couleur du visage se remarque bien, les boutons paraissent

comme une ligne.
300m. Le visage s'apercoit encore. Boulons k peine visibles. Couleur

des habits: s'ils sont d'une couleur tranchanle, ils peuvent
encore etre remarques.

400m. Le visage apparait comme uu point. On distingue la Separation
des deux jambes; tous les mouvements des bras et des jambes

sont encore Ires visibles.
500m. La töte disparait. On remarque encore bien les mouvements

des jambes; ceux des bras se voient moins.
600"'. Mouvements des bras k peine visibles, mouvement des jambes

encore visibles.
A 600 metres les delails disparaissent et par les molifs cites plus

haut, il ne peut plus ötre donnö de point de comparaison valable pour
les observations k cette distance.

Au lieu de l'observalion sur un homme seul, intervient l'observation

sur des subdivisions; et un jugement instinetif de la part des
hommes leur grave dans la mömoire les expöriences faites dans ce but.

90. Pour faire ressorlir les infliiences dues k la lumiere, on fera
les observations dans les deux directions, contre le soleil el avec la
lumiere (Tennemi par cela meme eclaire). II est trös avantageux de
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s'arranger de maniere a ce qu'il suffise de faire tourner Tobservateur
pour lui faire voir les differences et, si c'est faisable, on placera pour
cela des jalons des deux cötes.

94. Afin de rendre plus facile l'emploi des observations faites, il
est bon de les resumer en un tableau, k peu pres de la maniere
suivante :
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Pour les parties du corps separement, etc., on fera des rubriques
dans lesquelles on marquera les parties, etc., d'une croix ou d'un
zero, suivant qu'elles sont visibles ou qu'elles ne le sont plus; en cas
d'incerlitude x — u ou aussi avec une courte Observation.

95. On peut aussi se servir du guidon pour mesurer le raeconreis-
sement de l'homme qui se produit avec la distance. Le guidon seul
(nouvelle forme) correspond, mesure depuis le tenon de baionnette au
sommet, k environ 30cm par I00m; il couvre par consöquent k 300m

la moitie, k 600m toute la figure d'homtne, dont la hauteur, y compris
la coiffure, est donnöe k lm 80.

93. Comme point de comparaison el moyen d'estimation des
distances, -on peut aussi employer le son, surtout pour les distances un
peu grandes, lorsque l'air est tranquille. Celui-ci parcourt un espace
de 340 m. par seconde. En comptant avec rapiditö jusqu'ä 5, on a a

peu prös la seconde et en sus de 5 les fractions de 3mc de seconde.
Ces fractions donnent. 70 m. (plus exaetement 68 m.), soit le
parcours du son. Si Ton peut, par exemple, compter jusqu'ä 5, puis 2

de plus, soit jusqu'ä 7, des le moment oü la fumee du coup est ap-
parue jusqu'au moment oü le coup s'est fait entendre, le son aurait
parcouru une distance en chiffres ronds de 480 m.

94. Avec un peu d'exercice, on arrive, en comptant, k des rösultats
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qui, combines avec les autres poinls de repere et Ies autres observations,

donneront la distance d'une maniere assez precise.
Si Ton veut se servir du son pour faire appröcier les distances, on

distribuera quelques cartouches en blanc k des hommes designes k
cet effet.

Manüre de procMer aux exercices.
95. On commencera Ies exercices sur un terrain horizontal et avec

de courtes distances.
Afin de gagner du temps, il est bon de mesurer d'avance ces

distances et de les marquer; on fera mesurer au pas quelques distances
pour servir d'exercice.

Un moyen simple, sans perte de temps, pour estimer une plus
grande quantite de distances est une ligne piquetee d'apres l'exemple

suivant:

vi IV in 5 6
1 1 1 1 1 | 1

40 60 70 30 75 250 metres 45 90 50 65 25

- D'un intervalle un peu grand, on place dans les deux directions
des piquets a des distances quelconques, en tenant compte du terrain

; ces intervalles seront k de petites distances les uns des autres,
a peu prös comme k l'exemple ci-dessus ; les piquets seront numöro-
tes.

On peut de cette maniere obtenir 36 combinaisons.
de I k 1. 250 m. de Hai. 325 m. de III a 1. 355 m.

2. 295 m. 2. 370 m. 1. 400 m.
3. 385 m. 3. 460 m. 3. 490 m.
4. 435 m. 4. 510 m. 4. 340 m.

etc.

L'instructeur a seul la ele. II designe les gens contre lesquels on
doit estimer, Ies points de l'extremite d'une distance auxquels ils
doivent Tun apres l'autre se placer et s'entend avec eux par le moyen de
signes pour les changements de position, pendant qu'il va avec la
troupe a l'autre extrömitö en manceuvrant. Les mouvements ne
doivent naturellement pas ötre faits en ligne droile, on fera des marclies
de cöte avec changement de formation et changement de direction
combines.

97. Sur une ligne pareille, on peut aussi faire marcher deux
subdivisions, l'une contre l'autre, dont les chefs s'entendent entre eux
par des signaux pour le numero du piquet auquel ils se sont placös.
II est evident que la möme ligne ne peut pas servir pour plusieurs
exercices, on Ies modifiera apres quelques exercices.

98. On prendra peu k peu les distances plus grandes, car, au
fond, ce ne sont que les distances au-dessus de 300 m. qui ont de
la valeur. Apres avoir estime les distances sur un terrain horizontal,
et contre des hommes debout et döcouverts, on passe k des exercices
en terrain ondulö et coupe de haies ou de barrieres et avec un
adversaire en partie couvert; enfin de bas en haut et du haut en bas.
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Remarque. Ou trouvera la distance d'une maniere tres simple au moyen de la
stadia de Goldschmidt, ä Zürich, fabricant d'instruments de mathematique.

99. On rendra la Iroupe attentive aux influences de la temperature,
de la lumiere, ele, el on Tinterrogera de temps en temps* a cet
ögard.

Aprös qu'on aura laisse le temps nöcessaire pour faire les
observations, on appellera les hommes les uns aprös les aulres, une fois

par l'aile droite ct une fois par l'aile gauche ; ils s'avanceront environ

de 3 pas pour indiquer leur estimation. Cetle estimation est donnöe

a voix basse k celui qui inscrit les distances estimees, il les inscrit

apres avoir röpölö le nombre indiquö. II n'esl pas permis aux
hommes qui esliment de se consulter enlre eux.

Lorsque les estimations sonl toutes inscriles, l'instrucleur indique
la distance reelle et suivant le cas, en faisant ses observations,
principalement lorsqu'une erreur generale a ötö commise et que cette
erreur peut s'expliquer par des circonstances particulieres.

100. Dans la regle, les exercices comprendront 6 distances, attendu
qu'avec un nombre moindre les hommes ne peuvent pas suffisamment

s'orienter; d'autre pari, il esl pröferable de röpeler souvent les
exercices, plutöt que de faire procöder k un nombre considörable
d'estimations sans interruptions.

101. Les resultats se portent sur des listes ad hoc arrangöes
suivant la force des subdivisions pour des groupes ou pour des
sections.

Les succes se marquent par points de la maniere suivante :

Exactitude d'estimation jusqu'ä
Erreur ou ecart de 10 in. 3 points.

» 20 in. 3 »
» 30 m. I »

Au-dessus 0 »

Lorsqu'une liste est complöte ou que l'exercice est termine, les
points sont addilionnös.

On indiquera alors a chaque homme son rösultat. Les formules
sont remises au fourrier qui vörifie les totaux et les inscrit a Tencre.

Infiuence sur la precision des faules commises dans l'appreciation
des distances.

102. II ressort de Texamen des prolocoles d'eslimation des
dislances que l'infanlerie eslime en moyenne jusqu'ä la distance de 750
metres avec une erreur de 10 pour cent de la dislance; c'est-a-dire
que sur plusieurs milliers d'eslimations röunies, on trouve que la
moilie est faite avec des fautes en dessous de */to c'e 'a distance et
l'autre moitie en dessus, soit avec des fautes plus grandes. Les
variations de longueurs par suite de l'estimation fautive des distances
sont par suile par exemple :

Surface du but, le fronl d'infanlerie lm,80 (pris des cibles
ordinaires).

Tir des carabiniers avec le fusil
Peabody, 1868.

Tir de petiles subdivisions, avec
le fusil a röpötition et la
carabine, 1874.
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Pour cents de touches

ä 300m 600m

2 '/, 0/
n

5 7.
10 u/

13 0/
.0

k 300m 600m

~9Ö_ 62
On pourra attendre les rösultats

suivants
90 58
89 49
83 34
72 20
59 13

300 m. 4- 30 m.
600 m. + 60 m.

79 58

En supposant des erreurs de

distance de

I % de la distance... 79 56
» 78 48
» 75 34
» 66 20
» 56 13

»

L'ecart constale plus haut, Joint a celui que Ton remarque lorsque
les troupes tirent a des distances connues, conslitue l'ecart tolal du
tir k distances inconnues.

Si Ton obtient
a dislances inconnues 300 m. 600 m.

79 % 58 %
on obtiendra alors en calculant avec les erreurs de distances indi-
quees plus haut 66 % 20 %.

Exemple des diminutions de pour cent de touche's par suite de

l'augmentation des erreurs de distance.

Resultats ä des distances connues.

On voit que pour une distance du but jusqu'ä 300 m. notre arme
n'a pas beaucoup k eraindre des erreurs d'estimation de distances,
mais que par contre les pour cent diminuent dans de fortes proportions

dans les grandes distances.
104. II rösulte de lk que Ton peut conclure :

1) Dans les exercices d'estimation des distances, on s'appliquera
a porter son attention aux grandes dislances.

2) Dans le tir de campagne, les tirailleurs isolös devront s'abstenir
d'ouvrir le feu sur des buls de petites dimensions aux grandes
distances.

3) Ce ne sera que par le feu de troupes un peu nombreuses, par
exemple une compagnie, qu'au moyen de la gerbe des öcarts de la
trajectoire, donnant une etendue beaucoup plus considerable k
l'espace dangereux, contre un but d'une cerlaine profondeur, que les
erreurs de dislances seront plus ou moins attenuees. — Il appartient
seulement a un officier superieur de compter sur l'efficacite d'un pareil

feu et de Tordonner.

Societe federale (Passurance sur les chevaux.

Le comitö de la Societe de cavalerie de la Suisse occidentale, en
nous demandant de publier le projet de Statuts ci-apres, qui vient
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